
Lettre à mes compatriotes 
L’incroyable erreur de l’U.V.

Chers Valdôtains,

Le vote du 18 novembre prochain aura une grande importance sur le futur de notre autonomie ( lire la « Lettre » N° 5). Permettez 
nous d’en soulever un aspect lié au devenir de notre région.
 La Loi dit : Les propositions de loi soumises au référendum sont approuvées si le nombre de participants au vote 
atteint 45% des électeurs inscrits et si les réponses positives dépassent les 50% des suffrages exprimés.
Pour être le plus clair possible, nous retenons le chiffre de 100 000 électeurs inscrits, exemple très proche de la situation 
valdôtaine. Dans ce cas, les référendums pour être validés devront obtenir la participation d’au moins 45 000 électeurs. Et, 
toujours dans ce cas, les textes soumis devront être approuvés par au moins 50% des suffrages exprimés soit 22 500 voix. Les 
questions qui recevront un minimum de  22 500 voix, seront adoptées. Celle qui n’atteindront pas ce chiffre, ne seront pas 
adoptées. Retenons le chiffres de 22500(toujours en suivant notre exemple). 

Autrement dit,  la décision de « non participation » décidée par l’Union Valdôtaine va se trouver face à deux éventualités. Ou 
bien la « non participation » active, augmentée des abstentions habituelles, dépasse les 55% exigés et les référendums sont 
purement et simplement repoussés; ou bien le mot d’ordre échoue de justesse et les référendums sont reconnus valables. Dans 
ce cas, les questions qui obtiendront ou dépasseront les 22 500 OUI seront adoptées et deviendront Loi. 
En définitive, soit l’U.V. réussit à faire repousser les référendums et elle obtient une piteuse victoire basée sur les abstentions 
habituelles, soit elle permet aux promoteurs de ces référendums de faire adopter à bon compte des textes estimés par elle 
comme dangereux, telles les questions 139, 140 et 147. C’est à ce point que réside l’erreur de l’U.V.,  
Le risque sera aussi grand pour l’une ou l’autre hypothèse.
En revanche, l’Union Valdôtaine aurait pu opter en faveur d’un engagement sans réserve dans cette bataille référendaire. Dans 
ces conditions, la participation aurait pu atteindre au moins les 70% soit dans notre exemple, 70 000 participations et, toujours 
dans le cas retenu par nous, les questions auraient dû obtenir 50%  des 70 000, soit 35 000 voix pour être adoptées au lieu des 
22 500 voix citées ci-dessus. Un chiffre bien plus représentatif et bien plus difficile à atteindre. 

 L’honneur de ce résultat serait revenu au peuple autonomiste tout entier ! 
Hélas! Ce ne sera pas le cas ! L’Union Valdôtaine ne l’a pas voulu !

Pauvres sont ceux qui choisissent l’infiniment petit, 
au lieu de ratisser large, à la dimension de leur peuple ! 

La « Lettre » préconise mieux : Elle invite les Valdôtains à participer massivement et activement au vote du 18 novembre et 
conseille de répondre avec discernement : OUI, NON, NON, OUI, NON, aux questions posées. Oui, aux questions 138 et 
141; NON aux questions 139,140,147.
Bien à vous.
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